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Jamais, croyotis-nous, l'anniversaire Je la 
C' mnaoe n'avait été fêté avec autant d'en-

ue . qu'es cette année igio. 
• ons donné un compte-rendu de la 

='ée à Wasquehal, les concerts ef 

STATISTIQUE DE LA POPULATION 
• DE ROUBAIX EN 1009 
Naissances : légitimes : garçons, 991 ; fjiiee, 

garçons, 961. Total, 1.958. — Naturels reconnus = 
40; fille». 31. Total, 71. — Naturels non recon 
nus : garçons. 15/ ; lilles, 143. Total. 300. — Total 
général, 2.3Ï3. 

21 accouchements doubles ont produit 24 aar-
i , ? » « ; p « i » 2 £ i ^ S « S i à Roùbalx ; £ £ £ 1 8 t m s •> l ««o-otenent Œ a produit 

ont cédé en rien. 

WASQUEHAL 
7 , ^ ^ 5 ? n i s ^ „ p a r l e ?rouPe « Le Réveil », chez 
Jupin, conseiller municipal; rue de l'Abeille, a 

^ Y S S ^ / S F * " " 1 8 <ît D O U S comptons sur lous les 
i e ^ i ^ L c e ? " 1 " lmre a c t e d ° Protestation par 

Prix du banquet : J fr. 50. 

cdi, le comité de propagande donnait 
Lucrative « La Paix •, un grand con-

11 de cala et tant de citoyennes et de ci-
1 n ; avaient répondu à l'appel des orga-

urs qu'une fols encore la salle s'est trou-
% : trop, bien trop petite, pour contenter tout 
If :r.~nir. 

LJ succès a donc été grand pour la' propa-
ET": •<<-', grand aussi pour les chanteurs. 

Tour à tour, Carpentier, Masse Lodevick, 
• '.Ti^rchand, Alberty The Modem Lon Jos, 
I?' bar, Maurice ont été bissés et trissés.Quant 
ù la charmante citoyenne Simone qui prêtait 
•) concours en fous points gracieux à cette 

..... ,.-,„ ffte socialiste, elle a été littéralement 
TU vert» de bravos. 

lin somme, excellente soirée. 

CONCERT DU CERCLE ATHLETIQUE 
Excellente soirée, aussi .celle donnée hier, 

r'.-r.'î-nche à 4 heures de l'après-midi, dans 
la Crande Salle de la Coopérative c La Paix », 
r. .: les jeunes socialistes du Cercle Atùlc-

i . ni les ebanteurs figuraient Acbile Car-
. ii, décidément, es tinfatigable, Se-

. - vn imitateur féministe qui a fait la 
de 1 \u:!itoire, Fernand, comique grime, 

1 , , - r~miqye du même genre, qui se sont 
la palme, sans que les spectateurs 

1. u 1 attribuer, tellement ils étaient su-
1 un et l'autre. 

C c U.el ne s'est cependant pas terminé sans 
1 tat, car il a eu celui de dérider les plus 

encore Oscar, réaliste et Adolphe. 
M ::l!-jn spéciale pour le côté féminin. C'est 

> n réel plaisir que nous avons entendu 
ne Dargis et nous avons pu constater 
laUit était partagé par tous les as-

j la jeune citoyenne Carpentier, la 
-:c notre vaillant camarade, elle était 

! .0 du rôle ingrat, pour quiconque n'a 
talent .d'accompagner les artistes. 

: ce d'ajouter qu'il n'y a pas eu d'ac-
Nous en étions certain, lorsque nous 

•"vu son nom figurer au programme. 
1 > concert du Cercle Athlétique ne pouvait 

.niner sans un intermède sportif. Nous 
eu et cette innovation a été très goûtée 

3 filles. 
Décès : garçons, 448; nommes mariés, 369-

veufs ou «ilvorcés, 185; filles, 36S ; femmes ma
riées, 330; veuves ou divorcées, 301. Total 2107 

Mort-nés : légitimes : garçons, 51 ; filles,' 40. — 
Naturels : garçons, 15 ; filles, y. Total, 112. 

Le nombre des naissances étant de 2,323 et 
celui des. décès de 2407, la différence, au profit 
de» naissances, est de £16. 

Mariages : garçons et filles, 1,050; garçons et 
veuves, 35 ; «arçons et divorcées, au ; veufs et 
filles, 02 ; veufs et veuves, 37 ; veufs ci, divorcées 
3 ; divorcés et filles. 16 ; divorcés ot veuves 7 •' 
divorcés et oivorcees, 6. Total 1,236. 

Nombre des divorces ; 75. 
Nombre des époux qui ont signé : 1,215. 
Nombre des épouses qui ont signé • 1,135 
Nombre de manasies par lesquels des enfants 

naturels ont été légitimés : 172. 
Nombre des enfants ainsi légitimés : 197. 
Nombre de mariages précédés d'actes respec

tueux • 43. , ^ ^ 
Nombre de mariages préoed<?s de contrats • 181 
2.576 naissances en 1908; 2,323 naissances en 

1909. Différence en moins : 253. " a E * t t " c e s "" 
2400 décès en 1906 ; 2,107 décès on 1909. Diffé

rence en plus : 7. 
1 ( v l ^ J£ a r l a g e s e n 1 9 œ ' , ' 2 3 6 mariages en 1909. Différence on moins : 32. 

XI divorces en 1908 ; 75 divorces en 1909. Diffé
rence on moins : 6. 

LA FETE DES VETERANS 
MUTUALISTES 

L'Union mutualiste des cantons de Roubalx a 
fêté,,liier dimanche, les vétérans roubaisiens de 

deux heures et demie. 

LANNOY 
Création d'un Conseil de Prud'hommes 

Le canton de Lannoy, par son importance 
commerciale et par l'intensité du travail au
quel se livrent chaque jour des milliers et 
des milliers d'ouvriers avait besoin d'un 
Conseil de prud'hommes. Sollicité par la 
chambre syndicale textile, proposé au Con
seil général par M. le dobteur Lamotte, 
5 o u s . / o r m e d e v œ u > M - Henri Delecroix, 
député, en bâta l'institution par l'adminis
tration oui vient de consacrer sa création 
par le décret que nos. lecteurs connaissent. 

Lannoy aura donc un Conseil de prud'
hommes qui sera composé de six conseil
lers patrons et du mémo nombre de conseil-
lers ouvriers de 3 catégories différentes. 

La loi du 27 mars 1907 concernant les con- , 
seils du prud'twr.imes définit par l'article ' 
1er. 1er. attributions de ces conseils qui sont 
institués pour terminer par Voie de conci
liation, les différends qui peuvent s'élever à 
l'occasion du contrat de louage d'ouvrage I 
dans le commerce et l'industrie entre les 
patrons ou leurs représentants et les em- ! 
ployéc ouvriers et apprentis de l'un et de I 
1 autre sexe qu'ils emploient. Leur' mission 
comme conciliateurs et comme juges, s'ap
plique également aux différends :.é3 entre 
ouvriers à l'occasion da travail. Ils doivent 
donner leur avis sur ces questions Jui leur 
seront posées par l'autorité administrative. 
Le3 conseillers prud'hommes sont nommés '. 
pour six ans et renouvelables par moitié ! 

tous les trois ans. Nous avons dit dans un • 
précédent article, les conditions rem.* sera i 
pour être électeur. Un arrêté préfectoral I 
que nous avons publié, invita les intéressés '• 
a se faire inscrire dans leur mairie respec
tive. ; 

L'article 6 de la loi citée plrn haut, fixe 
las conditions d'éligibilité. Sont éllgibles, à i 
condition de réaider depuis 3 ans dans le : 

i 26 et 27 juin prochain. Les netite commer
çants et cabsr»"tier8 ont en perspective la 

! certitude do faire J excellentes recette», car 
cette fête aura certainement un éclatant 
suce*- qui dépassera de beaucoup encore 
celui de l'an dernier. 

La' commission nous prie d'informer les 
parents qui désireraient faire participer 
leurs" en/ants (fillettes et garçons de 8 à 14 

| ans), au corps de ballet à les faire inscrire 
au domicile de M. Lucien Laude, 118, rue 
Winoc-Cbocqueel, du 21 au 31 mars cou-

1 rant. 
I Les sociétés de musique or. autres dési

rant participer au cortège sont également 
priées de s'y adresser. 

Les eabaretiers et commerçants qui n'ont r.s encore donné leu.- adhésion sont invités 
le faire dans le plus bref délai possible, 

ceux qui s'abstiendront ne pourront s'en 
prendre qu'à eux-mêmes s'ils sont privés de 
toute réjouissance rendant les jours de fê
te et en privant en même temps, par suite 
de leur indifférence, les habitants qui les 
entourent. 

BA"-0UILLEUR9 
Dimanche matin, .Vf. Ornez Leblanc, directeur 

de filature, rue des Poutrains, 124, a constaté 
que, durant la nuit, des inconnus avalent jeté 
sur la porte de son habitation, le contenu d un 
seau de goudron. 

M. Broux, commissaire de police du 2e arron
dissement, enquête. Il recherche les barbouil
leurs, auteurs de cet exploit. 

^' inauguration officielle du Dispensaire Mu- j r e s s o r t d u c o n s e i l . , . ^ é l e c t e u r 8 n o m _ 

Elle s est continuée par une grande réunion qui .mes ?8*s <Je 30 ans, sachant lire et écrire, 
a eu lieu, à 3 heures, au Théâtre du Fontenoy inscrits sur les liâtes électorales spéciales 

Au cours de cette réunion, M. Victor Dubrôn, o u Justifiant des conditions requises pour y 
président de l'Union Régionale des Sciétés de être inscrits; 2. Les anciens électeurs hom-
secoura mutuels, a tait une conlérence dans la- mes n'ayant pas quitté la profession depuis 
quelle, en termes très applaudis, il a rendu hom- plus de cinq ans et i'avant exercée cinq ans 

* dan-, le ressort. Les élection dit l'article " 
mage aux vétérans qui, après avoir pratiqué 
l'aide mutuelle, s'empressent maintenant a en in
culquer le principe aux jeunes. 

Il a terminé en émettant le voeu que partout se 
fondent des Unions de sociétés de secours mu
tuels; les mutualistes pourraient ainsi mieux ap
puyer leur cause. 

La conférence a été suivie d'une partie récréa
tive très intéressante pour l'organisation de la
quelle le Directeur du Théâtre, M. Douai, a droit 
a toutes les félicitations. 

Trois comédies en un acte ont été successive-
, '1 ment Interprétfies par les excellente artistes que 

-r mements d ensemble, organisés pas ^ ^ . M ] l e B e n é e R ^ M M LaVal e t Castelain 
'.les ont montré que 1 éducation donnée « Les Fourberies de Nértnc ». de Théod. de Ban-

K. ne laissait rien à désirer. L'as-
\c entre Vandenbère et Hespel est 

: venu à l'appui de cette démonstration. 
1 e concert s'est terminé au milieu des rires 

• vos par € Les Teneurs de Jarnicoton s, 
I "vaudeville en 1 acte. 

». o n'était, du reste, que la première partie 
!a fête. Ce concert fut aussitôt suivi d'un 
.11 durait encore a une heure fort avancée 

là nuit, 
LES BANQUETS 

Les banquets ont eu Heu samedi, chez Paul 
l'y s, ru ede Tourcoing, Julien Segard,Grande-
'.,jc! Vanherpe» rua Nain. Van Overbeke, •' 
irt de Naples. _ # 

Partout, les convives étaient très nombreux, 
rn certains endroits^ il fallut établir un roûle-
senL 

Des orateurs ont fait 1 apologie de la Com
mune que dressa la classe ouvrière cuna. 
tiente de ses droit» en face des bourgeois ca-
pitulards. 

Puis les Jwtite's fêtes se sont terminées 
par de s concerts improvisas, auxquels prirent 
part tous les citoiens et citoyennes présents 
aux banquets. 

En résumé, trois jours d excellente pro-
r-r.sande, qui portera ses fruits d'ici peu. 

m 

Les banquets gras 
TIBRE PENSEE « NI DIEU, NT MAITRE ». — 

Comme chaque année, le banquet de la Libre 
l\.i*ee « Ni Dieu, ni Maître ». aura lieu a - La 

oulevard de Belfortje vendredi 2a mars, 
à huit heures du soir. 

On peut se faire inscrire des maintenant 
LIBRE PENSEE ROUBAISIENNE. — Les ca-

—arades df=ireux d'assister au banquet du ven-
li dit saint sont priés de se faire inscrire che?. 

ville ; « Dormez. Grand'mère », de C. M. de la 
Rizandie; et « Le Bonhomme Jadis •-. de Henri 
Murzer. 

-7e n e forme que l e NU* 

loi Segard, rue de Lannoy, jusqu'au mercredi 

fr. 25 pour les citoyens et 0 fr. '75 pour les ci-

Œuvres Post-Scolaires 
Amicale de la rue des Arts 

LES VANDALES 
La police recherche trois ivrognes qui, 

l'avciiit-deniière nuit, ont brisé la vitrine 
du cabaret-cinéma Couvreur, rue de la Vi
gne, 42, parce qu'on refusaii de leur don
ner à boire. 

• 1 § T D C F E H O U 
Proces-verbal pour racolage a £lé rédigé 

a la enarge de Brunet Maria, 21 ans, fille 
soumise, demeurant rue Jemmapes, 21, qui 
racolait les passants rue de la Gare. 

LA FOURRIERE 
Samedi, six c'iicns ont été capturés par 

le service de la fourrière ei une contraven
tion a été rédigée à la charge d'un des pro
priétaires. 

Eclairage électrique 
La % Société ROUR A f SIENNE D'ECLAI

RAGE PAR LE r.\y ET L'ELECr-.ïCITE ». 
Concessionnaire de la Ville de Ronbnîx a 
Dartir du 1er janvier 1910. proc*d>int actuel
lement à rétfl'-'li^o-Ti-nt de son réseau d'élec
tricité, desservira les Abonnés dans Tordr* 
de leur inscription, STI for e". *t mesure d* 
l'achèvemeaS des diverses eectiona du Ré-

RÔUBAIX e3t la vïll» d; Frar»; * * l'éclat-
rage coûtera le moins cher. 

S'adresser au bureau provisoire : 35, Gran-
de-rtue. Roubaix. 

ont lieu au scrutin de listai et par catégorie. 
Au premier tour de scrutin, aucune élection , 
ne sera valable si ces candidats n'ont pas 
obtenu la majorité absolue des su/frages 
exprimés et si cette majorité n'est pas éga-
la au quart des électeurs inscrits, la majo-
rite relative suffira au deuxième tour. -I 

Les prud'hommes réunis sous la présiden
ce du doyen d'âge en assemblée générale de 
section, élisent parmi eux, au scrutin se
cret a la majorité absolue des membres pré
sents, un président, et un vice-présidenL : 

Lorsque le président est choisi par I m , 
prud'hommes ouvriers ou employés, le vice- 1 
président ne peut l'être que parmi les prud'
hommes patrons et réciproquement. Le 1 
président sera alternativement un ouvrier, ! 
un employé ou un patron. Chaque section 
des conseils de prud'hommes comprend : 1. 
Un bureau de conciliation; 2. Un jureau Ce 
jugement. 

Les séances du bureau de concili.ifion ont 
lieu au moins une foie par semaine et ne 
sont pas publiques. Les délibérations du : 
bureau de jugement sjnt prises à la majori- ' 
té absolue des membres présents. En cas I 
d« pnrtflMt*. !'jtff»Urw» «Mit r n n - o y ^ » HM*V« 1#»J 
plus bref délai devant le même bureau pré
sidé par le juge de paix. Les fonctions de ! 
prud'homme 'sont entièrement gratuite» vis-
n-vis des parties. 

Nous avons pensé que ee9 renseiçme- I 
menfs pouvaient intéresser le3 lecteurs de [ 
notre région qui auront bientôt à s'occuper ' 

| de cette question si importante pour le mon-
do du travail. 

i REUNION-CONFERENCE. — Hier a eu lieu la 
| conférence organisée salle du Café du Lion d'Or, 

par m, R D. et S. 
M* Spriet, avocat » LfUe, et M. H. Delecroix. 

député, Dirent la parole devant un auditoire sc-
yt-7. nombreux. Les auditeurs se séparèrent en ac
clamant la candidature Delecnix. 

LYS-LEZ-IANNOY 
M. VIf.BERT OFFICIER D'ACADENflE.— Nous | 

apprenons la nomination au trrade d'officier d'a
cadémie de M. Vilbert, chevalier du Write agri
cole. Nous adressons au nouveau promu toutes 
no* félicitations et tenons a relever lo dévoue
ment dont il a toujours fait preuve fc l'éanrd des 
œuvres scolaires, post-scolaires, ag.-icoles, laï
ques. 

LES BECANES S'ENVOLENT 
Un habitant de la rue de Dunkerqué, 1G4, M. 

Camille Bulcke. en entrant à l'estaminet tenu 
par M. Bessez, rue de l'Abattoir, commit l'im
prudence de laisser sa bécane à là porte du dé
bit Un hardi voleur en profita pour la dérober. 

La pouce avisée a ouvert une enquête. 

LES FRAUDES 
lin tailleur de Courtrai, Albert But-grave, 4« 

ans. a été arrêté par les douaniers de la gare. Il 
tentait d'introduire en France, sans en acquitter 
les droits, des vêtements de fabrication étran
gère. 

U a été transféré à Lille et écrouê. 

VIOLENCES 
Procès-verbal pour violences légères a été 

dressé à Marie Delbauwe, ménagère, rue de Cha-
teaudun, qui a frappé Marie ConUer, femme" La-
drison, cabarctière, rue de Courtrai. 

m 
ACENT OUTRACE 

Ernest Delberghe. 31 ans, fraudeur, rue 
rie Gand, a été arrêté pour ivresse, bris de 
clôture et outrage a l'agent Foneiiite. Il 
sera déféré au parquet aujourd'hui. 

E T A T - G I V I t , 
de TOURCOING du 20 mars 1U10 

AaUsanees. — Druez Madeleine, rue d'Armen-
tière», 90. — Six Jacques, rue de la République, 
ïd. — Delahousse Appoline, rue du Haiot, 65. 
— Delannoy Marthe, rue du Luxembourg, 7. — 
Desmettre Madeleine, rue de Mouvaux, 139. 

Dêcïa. — Gons Juliette, 81 ans, sans profes
sion, rue de Gand, cour Rousseau. — Kinds 
Future, 35 ans, sans profession, rue CUXÏÇT, cour 
Saint iean-Baptiite. — GorneiUe Eugénie, en ans, 
cabaretiére, rue de la Latte, 215. — Roussel Jean
ne. -'•-' ins. «ans profession, place de la Républl-
<jue, 20. 

MOUVAUX 
GRANDES FETES PUBLIQUES 

La ville de Mouvaux organise de grandes 
fôte^ pour le dimanche 12 juin. Le conseil 
municipal a voté, à cet effet, une subven
tion de 5.000 francs, à laquelle viennent se 
joindre les souscriptions des habitants et 
commerçants soucieux de contribuer à lV?s-
aor de leur cité. 

Cette journée de réjouissances compren
dra : 

1. Un grand festival auquel sont invitées 
« M f-«. ta* ••n*fl»<»j en mmnmitriim <t* 1*. r^ffinn ; 

2. Va concours de tir pour les sociétés 
d'anciens militaires ; 

3. Un concours de gymnastique. 
Toutes les sociétés participant « la fête 

toucheront une prime fixe de présence de 
50 francs, sans compter les ;xrix réservés, 
les primes tirées au sort et des objets d'art 
offerts r-T de généreux donateurs. 

Cette fête s'annoijœ sous de brillants 
auspices ; nul doute qu'elle n'obtienne le 
pros vif succès. 

Los adhésions sont reçues cbez M. Al
phonse Lemaire, 1H5, rue de Tourcoing, A 
Mouvaux. Délai d'inscription jusqu'au 10 
avril prochain. 

LE SUCRÉ BEGHIN 
se reconnaît à sa }*ai>chetir , à s a fonte 

régulière. 

HIPPODROME-THEATRE 
UN SOUPER ANIME CHEZ MAXIM 

Qui ne'connaît ce restaurant à la mode 
situé ù Paris? La famille Peresoffe compo-

•j» nremiêre réunion générale semestrielle do sée de sept personnes en ayant été les 
1910 & rArWTcali de la rue des Arts a eu lieu di- clients a s - 'us, veulent transporter ce aer,-
mnnohe. _ du matin, dans une salle de 
1 école 165 sociétaires étaient présents. 

UB'rapports de MM. H. Merlin, secrétaire, et 
E^ja€«hbrtrésorier, sont adoptés a lunam-

re à Rouboix. Noua les verrons avec toilet
tes de soirée superbes entrer au dit re3'«iu-
rant, commander leur menu. La ible est 
dressée d'une fa?on prodigieuse par deux 

rompre a ix joui , , , , „ , fo r o n tnule r,arbcu-

eertante. Les clients se mêlent de la partie 
et alors on assiste a. la plus belle scène de 
jonglage jamais ] "ésenté dans une piste. 

Seretœ membreTdu'comité qui ont fourni pen- ; A j l e 3 p e r ezoffs s'ir.titulent et ce i 
lanl toute l'année 1909, un ^ « ^ «o»«*8ra*to rmgon . , e g r „ j s d e . j o n s l e „ r s . Le tout est 
et convie taa ^ é ^ ^ . ^ ^ " ? „ a r i c l>our leur ! agrémenté de scènes du plus haut comique 
et partout la plus "*c propagande pour ieui «ts n u n ) ^ r 0 g e r a u n d e 3 C ] o u s parmi les mul-
l x ? u "ZOXÏZ!!!™^,, nrochain semestre est exa- ! tiples attractions -sensationnelles que le 
^ P J t 1 o o X n ë s r p ^ v > une soirée pour le Grand Cirque Alfred Hoste nous fera défiler 
JTv-if un?^xcursion en voitures au Mont de d e v a r l t l e 3 y e u x pendant son séjour à VHip-
rEncTus le 39 mai; une fête des écoles en juin, j podrome de Roubaix, durant la foire pro-

rtp^u°°!es cyclistes, nne.sortie rnensueBe: les 
premières auront.pour but: * avril. Lille, 16 

Chez les cabaretiers 
l'rw réunion du Syndicat des cabaretiers et 

CftfeUerii a eu lieu diuianctie matin, à dix heures 
et demie, dans la salle des fêtes de l'Hospice. 

M. Piuquet, de Tourcoing, présidait entouré 
des membres de la commission ; de MM. Dubus, 
président, et Deiannoy, secrétaire du Syndicat 
do Roubaix. 

L'assemblée a adopté l'ordre du jour suivant : 
« Les membres du Syndicat des cabaretiers et 

débitants de boissons do Tourcoing et sa ban
lieue, réunis le 80 mars à la salle des tètes da 
rHosptce, rue de Tournai, au nombre de 300 
apopouvpnt la ligne de conduite suivie par le 
bureau ; le félicitsnt des énergiques oéci&ions 
qu il a prises en toutes circonstances: 

t'.ifliiei oient tous les syndicat; du Nord ci dr. 
Pas-do-Calais qui ont fait la grève de l'alcool, 
par solidarité avec Tourcoing et Roubaix ; 

Décident à l'unanimité : 
1» D'adopter comme nouvel organe le liêten-

*cur du habitant ; 
•2- De démissionner de la Fédération régionale 

Bu Nord-Noni-Est tant que les statuts n'en seront 
pas mieux observés ; 

3-> D';u!liérer il la « Nouvelle Fédération OU 
Nord » Ot de contribuer a son développement : 

D'accepter les nouveaux statuts et la coV-

^ A p ^ ^ n ^ f ' ^ - ™ " 
î0î?*»'SSî1|o?.r<Çn cS'd.'màradi'erêt'ô-fr. T5 £ £ & 
U^JEJZM ,m «-cours de 50 f-ancs en cas 1 b 

UNE INTERESSANTE AFFAIRE 
d'Epargne en commun 

rm d'accident, un secours de 50 I 
S2 décès et la institution d'une retraite pour 
S , rnodeste versement mensuel de 1 fr. fc>. on 

^^Tr ïïVSprStlon «e M. H Vriman vlce^ré 
.?•«« M J De RvcVe. prés dent depuis 190" et 

£2Snt d'exerrîw.est réélu par acclamations 
^ 1 « S * triode ^ S a n s ^ n t élus 
R t ^ - V l S ï ï œ . ™ * G ^ m ^ r . ^ e n t y . 
GhJ Leuridan. H M-rtin, Cb. Moulard, H. Vro-
m^etomboVlarhgrantïïte clôt gaiement Ja réunion 
S midi. 

Comité dea Dames 
• -«.,^1'hnl lundi 2t mars, à S h. 1/2 du soir, 

^ ) 0
u

U n t S l e Se »'école. réunion générale da 
Comité des Dames. rt oênfraux sur la ' titres vendus ^ la Bocr?e et leur montant »ugr-

Ordre du jour^ 1. ™ W x ^ e
s | u

l | 2 , - annlvér- , „Çr!t-? des Intérêts <* n ~ lot», sera reparti 

®*T .A-T? C I V I L 
do ROUBAIX du 20 mars 1910 

Naissances. — Lucienne Eggermrjnt. nie de 
l'Ummelet. impasse MuHiez, cour Dugardin, 4. 
— Marie Poupaert, rue de France, cour Vers-
chaeve, 6. — Marcelle Lelour, avenue Julien La- , ^ n t i a n de 0 fr 50 par membre et par an & la 
gâche. — Marie Degryse, rue^deja laix, X4. _ fédération Nationale: 

Réclament ptus énergiquement que jamais : 
1» La suppression de la licence: 
i." La suppression des surtaxes sur les alcools ; 
3" Les môme droits sur los alooote. quelle qu'en 

soit la provenance et en quelque lieu quils se 
trouvant: . . . . 

1° Le rejet de tout projet tendant à la umi-
tatinn des débits ou à une taxe d'ouverture ; _ 

6° L'interdiction aux brasseurs et entreposi-
taires de bières de vendre, livrer et facturer l e U 1 ' 3 

produits autrement que d'après le système me-
Noujs attirons t-ut particulièremeut ''atren- - 0 L a suppression des baux léonins ; 

tion de nos lecteurs sur les BOHS DE PAR- £„ La revlsion des patentes dans un sens plus 
' TICIPATIOH DE L'EPARCNE SOCIALE Équitable et définissant d'une façon olairc et pre-
' FRANÇAISE. cise chaque catégorie. 

Cest une combinaison claire .simple, loyale. 

reur de la nouvelle Mu- ^p^ More!. 1 mois, rue de Cphem, maisons Wat-
'PeLcn pl̂ Tfyt une indemnité de tefu_ _ Eraiie Dubois. 3 mois, avenue Julien La-

Les valeurs qui sont attachées à chaque série 
•ont IA PROPRIETE EXCLUSIVE DES 
tor -,'S PARTICIPANTS à la série et sont 
déoo-' -.1 Créait LTonr-̂ ;? à Lille, où elles 
MSteron' nsndant les TROIS ANNEES DE 
LA PARTICIPATION. A cette époque, tea 

u i w i —r ',-__,;|x __ 2 reu? du 1er noiii»^ ent entre l;s f"9f PONS PARTICI-
""ÏT S Tvm'ieale" - •• Renouvellement du bu- | p«^N T S de la série. . 
part o e j £ " 7 ^ 5 1 ^ 5 diverses. . m m o n , ! On peut souscrire plssiow-s bons de chaque 

FETE DE QUARTIER 
Va. commission des fêtes du quartier du 

Touquet, du Viroloi-3 et du Tilleul, s'occupe 
activement de mener à bien la mission que 
lui ont confiée les petits commerçants; le 
dévouement de tous ses membres est un 
sûr garant d'une parfaite réussite. . 

Plusieurs numéros et attractions inédits 
et sensationnels sont déjà arrêtés et nul 
doute qu'il y aura foule dans lo quartier du 
Touquet, du Viroloi» et du TiUeul, les &>, 

Accident boulevard de la Moselle 
Un cycliste fait une chute et se blesse 

assez grièvement 
lin accident d'une certaine gravité s'est 

produit dans la matinée de dimanche au 
boulevard de la Moselle. 

Vers 11 heures et demie, un employé M. 
Marcel Steclebout, âgé de 20 ans, demeu
rant 40, rue d'iiylaii, voulant profiter du 
beau temps, faisait une promenade en bicy
clette UJtour des boulevards. 

Il lonfieait à une allure assez vive le bou
levard de la Moselle, quand soudain la roue 
de devant de sa machine ayant heurté une 
pierre provoqua la chute du cycliste qui 
roula sur la chaussée. 

L'employé tomba si malencontreuserrrent 
sur le guidon de sa machine qu'il se blessa 
assez gravement. . 

Des passants témoins de l'accident, s em
pressèrent de relever le blessé qui se plai
gnait de vives douleurs à l'estomac. 

Transporté dans un estaminet de la rue 
de Crimée, le cycliste y reçut les soins d'un 
docteur qui releva des contusions sérieuses 
& la poitrine. 

Après lui avoir prodigué les premiers 
soins, le médecin fit transporter le blesse, 
dont Tétat est aseez grave, à l'hôpital de la 
Charité où il fut admis d'urgence. 

• 
VOYACEUSE IMPRUDENTE 

Cest de Mme Cécile Lobry-Marissal, 27 ons, 
ménagère, demeurant rue Bourjembois, 23, quil 
b'agit. ,. 

Cette dame qui se trouvait, hier après-midi, 
sur la plate-forme d'un car V voulut, alors que 
le tramway franchissait l'arrêt facultatif à 1 an
gle des rues du Long-Pot et des Processions, des
cendre du véhicule en marche. 

Cette grande imprudence lui valut de tomber 
et de rouler sur la chaussée où elle se lit des 
contusions multiples sur tout le corps. 

Après avoir reçu des soins dans une pharma
cie proche, Mme Lobry put regagner son domi
cile, en Jurant, mais un peu tard, qu'on ne «"y 
reprendrait plus. 

AU FEU I 
A cinq heures du soir, hier, un feu de chemi

née a éclaté cbez M Auguste Wabraer, demeu
rant 86, rue de Juliers. Les pompiers du poste 
de la rue de Flandre, accourus, eurent vite rai
son, avec l'aide de deux bouteilles de sulfure, du 
feu qui n'a occasionné aucun dégât. 

A une heure 15 du soir, hier, un autre feu de 
cheminée s'est déclaré a unuméro 1 de la place 
de Béthune. chez Mme Mathilde Joehmann. 

Les pompiers de la rue du Fresoes eurent rai
son du feu avec deux bouteilles de sulfure. 

Aucun dégWv. 

CHAUSSURES A BON COMPTE 
Une domestique, Marie Bliss, âgée d* 40 an», 

se présentait ces jours derniers dans un magasin 
de la rue Nationale, et, prétendant être envoyée 
par un client de la maison, réussit a se faire re
mettre deux paires de chaussures, estimées 60 
francs. 

Ce ne fut qu'après le départ de la cliente occa
sionnelle que le marchand apprit qu'il Tenait 
d'être victime d'une voleuse. ^ 

La police avisée recherche activement Marie 
Bliss, qui a jugé prudent de prendre la Cuite, 
sans laisser d'adresse. 

CHUTE DANS UN ESCALIER 
Une ménagère. Mme Flavie llanotel, âgée de 

« ans. demeurant 37, rue de la Vignette, des
cendait hier, vei-s 6 heures 1/2, l'escalier de son 
domicile, lorsque soudain elle fit un faux pas 
et dégringola plusieurs marches. 

Dans sa chute, la ménagère se fit au front une 
blessure assez grave par où s'échappait du sang 
en abondance. 

M. le docteur Cavro accourut et prodigua des 
soins a la blessée qui fut ensuite conduite o 
l'hôpital Saint-Sauveur^ 

MATCHS DE FOOT-BAAL 
Cest hier, ainsi que nous l'avons annoncé, 

qu'a eu lieu, sur le terrain de l'avenue de Dun
kerqué, le match International entre l'Em'yn 
F. C d« Londres et l'équipe première de l'Olym
pique lillois. 

Beaucoup de monde a suivi avec intérêt cette 
lutte, au cours de laquelle les Lillois bien en 
forme se montrèrent supérieurs. " 

L'équipe anglaise qui était plutôt ordinaire a 
été battue par 5 buts a 0. 

Cest la première fols qu,? l'Olympique, dont 
les avants ont joué avec vitesse et souplesse 
triomphe aussi complètement à Lille d'une équipe 
anglaise. 

Ce match international avait 6U, précédé par 
un autre match entre I. C A M. Club et l'équipe 
9e' de 'Olympique lillois. 

Après une heure et demie de lutte, l'Olympique 
a triomphe par 3 buts à C. 

A l'Esplanade 
Un match de rubgy comptant pour une demi-

finale pour le championnat de France a été j*.ue 
hier après-midi sur l'Esplanade. 

Il mettait en présence l'Evreux Athlétique Club 
et l'Olympique lillois. 

Après une partie chaudement disputée, la vic
toire fut remportée par Evreux qui marqua 3 buts, 
contre 0. 

DANS L'INTENDANCE 
M. Chappé, sergent-major à la ire section des 

commis et ouvriers militaires d'administration, 
est classé pour l'emploi d'adjudant (tableau 19101. 

La journée des Tamponneurs 
Un chariot attelé de deux chevaux appartenant 

a M. Couslenoble, négociant à Fcumes, passait 
hier, vers 3 heures 50 du soir, rue de Valencien-
nas, lorsqu il fut tamponné par un car V se diri
geant sur Fives. 

Le lourd véhicule qui n'avait pu se dégage" i 
temps des voies fut repoussé avec violence sur 
le côté. 

On n'a heureusement aucun accident do per
sonne à déplorer. 

Ijes d&gàts matériels causés aux deux véhicules 
sont assez sérieux. 

A L'tJiMVERSÎTË POPULAIRE 
CONFERENCE SUR TARTUFE 

Une nombreuse assistance se pressait 
hier au Kursaal pour entendre la dernière 
des conférences de l'année îaoa-iaiu organi
sées sous les auspices de l'Université popu
laire. Elle était faite par M. liulour gui 
avait pris pour sujet ; u tartufe t. 

A l'aide de documents d archives décou
verts récemment, le conférencier s é s t atta
che à projeter une lumière nouvelle sur 
l'œuvre immortelle et géniale de notre 
grand Molière, qui par le don de créer des 
êtres,'l'individualité et la valeur représen-
tASiv* «1M , an j ,»rr r,n y~it *at PAUUUT» l e 
plus illustre des écrivains français. 

Ces documents ont trait à la nauséeuse 
compagnie secrète du Saint-Sacrement et 
de l'autel qui sévissait à cette époque et 
se couvrit de honte par la part considéra
ble quelle prit à la persécution des Jansé
nistes et la révocation de l'Edit de Nantes. 

Ses premiers fondateurs furent Henri de 
Ventadour, un hideux fanatique, un capu
cin, le maître d'hôtel ordinaire du roi, un 
jésuite, confesseur de Marie de Médicis et 
de Louis XIII. Son but, tout de poiitique 
ei doppression était de laire honorer le 
Saint-Sacrement. 

Elle recrutait des ecclésiastiques jeunes 
et intrigants qj'on poussait vers—tepisco-
pat (de ce nombre fut Bossuet), des doc
teurs en théologie, des magistrats disposés 
à condamner les mécitauis. On avait enrô
lé le vicaire général de l'archevêque de 
Paris et on avait des ramifications dans le 
Conseil du roi 

La, sociélé comptait ûo succursales en 
province. Elle commit de tels excès qu'elle 
fut bientôt traquée par. la royauté et que 
le pape lui-même dut lui faire de l'opposi
tion. Cette société dt>nt l'action va de 1627 
à 1666 se survit dans celle aussi peu inté
ressante de la propagation de la foi. 

Le conférencier montre alors comment 
elle inspira à. Molière son admirable comé
die de Tartufe. , . 

Quand J.-B. Poquelin a ses débuts fonda 
avec les Déjart l'illustre théâtre, celui-ci se 
tenait sur la prroisse Saint-Sulpice. Le curé 
dicelle 1 obligea A partir, à émigrer dans 
un autre quartier « le Marais ». La, nou
vel avatar. Molière fut emprisonné au Châ-
telet La sacrée compagnie n'aime pas eu 
effet les comédiens qui sont des gens ira-
P ' Tartufe parait le 12 mai 1064. Un mois 
avant la représentation on s'elforce de sup
primer la pièce qui cependant plut au roi. 
Le curé de Saint-Barthélémy, Pierre Rou
lée, lança alors contre Molière un pam
phlet grotesque dans le style de sacristie 
émaillé des basses injures qui sont la spé
cialité des dévots. . 

Le 5 août 1667 au moment où Louis x l v 
part pour les Flandres et le Siège de Lille, 
Molière essaye ù nouveau de faire jouer sa 
pièce qui a pour titre Panuffe ou l'Impos
teur Elle fait 1S90 louis de-recettes. Mais 
le lendemain, nouvelle déconvenue, le pre
mier président de Lamoignon ne veut plus 
qu'on U joue. Motif : M. le Premier était 
de la Compagnie du Saint-Sacrement I 

Enfin le 5 février 1660 la pièce était jouée 
avec un triomphal succès n-algré les entra
ves de toutes sortes apportées par les T a t 
tufes de tous genres qui s'y trouvaient 
cruellement dépeints. 

Cette pièce, dit en terminant le conféren
cier, est la plus éclatante confirmation des 
idées de Molière. Elle représentera la libre-
pensée aussi longtemps que sera entendue 
la langue française. 

Après une allocution cru docteur Debierre 
qui présidait, la séance fut terminée par 
un charmant concert dans lequel se firent 
entendre et «rmlavltr Mme Anny Goet, la 
gracieuse divette, M. Borelli, le sympathi
que ténor et Mlle Sancya, l'excellente con
tralto, artistes talentueux autant qu'appré
ciés dea théâtres municipaux. 

LA CLOTURE CES COURS MUNICTPAUJt 
La série des Cours publies municipaux s'est 

clôturée par une conférence de M. Despiques, 
le sympathique proviseur du lycée . . . _ , _ „ 

Devant un nombreux et attentif auditoire, il 
a parlé de « La Bretagne », en touriste, en histo
rien, en poète. _ \ ; , • _ 

Mlles Dautriche illustrèrent cette brillante cau-

, série d audlUc™ d» métodle» populaires \M*aB 
nés dont personne n'aurait pu tendre avee pMS 
de grâce le charma mélancolique * prenant 

Cest donc par un nouveau succès que fa t » 
ramèrent les cours de 1906-111181.. trop tôt Mi p 4 
du Bdele pubtfc. ^ 

PRECOCES MALFAITEUR» 
ly, sert souvent de cible aux galopins noaliai-
yl, sert souvent de cible aux oalopins malfai
sants. 

Dernièrement, rue du Quesnoy, une bande da 
ceux-ci lui lancèrent des pierres, blessèrent soa 
chien, enfin, lui volèrent un sac contenant la 
kilos de plomb. 

Les précoces • apaches * sont recherchéa, 

TOURISME UNIVERSITAIRE "». 
VK groupe d'élèves de l'Ecole supcrtraia Sa 

commerce de Rouen, sous la conduite du dira*, 
teur, ont parcouru la région, visité les usina 
de Dcnain, Tbiarjt, Saint-Saulve, la foaae d'An*» 
barg. 

Ils sent partis ensuite pour Bruxelles «I MU 
vers. 

ARRONDISSEMENT DE VALENCIENNEi 

GRAVE ACCIDENT A LA TUYAUTERIB 
Samedi vers 4 heures, pendant la coaïéaj 

d'une pièce d'acier dan» un moule en sabla, 
une explosion se produisit et quatre jeoiiea 
ouvriers furent assez grièvement brûlés & 
la tête, aux mains, aux pieds et aux janv 
bes. 

Ce sont' : Pierre Du/our et Fernand D e » 
pinoy, d'Anzin ; Fernand Lefraneq. d* 
Quiévrechain et Raoul Van Kister, da Da» 
nain ; ce dernier est le plus gravement a»» 
teint. 

Les blessés ont été pansés par M. le Bda> 
feur Valiez. Ils ont été ensuite reconduite» 

•a leur domicile. 
On croit que l'explosion & été provoquai 

par l'humidité du sable. 
VTEUX-CONDE 

UNE SCIERIE MECANIQUE EN FEU , 
Un incendie qui aurait pu avoir de graves cou» 

séquences s'est déclaré, dans la nuit de samedi fi 
dimanche, dans un n.nnga.- attenant a la sciertt 
de M. Joseph Surment, située sur la rive droit» 
de 1 Escaut, très du nouveau PonL 

L'alarme fut donnée vers minuit par le tocsin, 
puis par les clairons de la Compagnie de pooa» 
piers. 

Peu de temps après, la pompe était sur lea 
lieux et l'eau répandue a profusion devenalkhiesp 
tôt maltresse du fléau. 

Néanmoins, et pour éviter toute reprise de 
'Incendie, les pompier» et leur matériel resta» 
reut sur les lieux jusqu n 8 heures du matin. 

Les dégâts, qui n- sont pas très importanm» 
sent couverts par une assurance. 

SAINT-AMANS 
VOIi — On a volé dans une butta da 

chasse appartenant à M. Alphônso Basiez, 
cultivateur, un fusil et quatre canards v>» 
vante. 

FRESNEu 
ACCTDE.\TS. -- Lefobvre Alphonse, SS ans, fof> 

geron a la Société d'étt-aoe a troid, a été blasât 
à la main par la chute d un outil. 

— Deleau François, î* ans. charron chez M. 
Torir Augustin, est tombé d'une échelle. Dana sa> 
rhute, il s'est fortement contusionné au coté 
droit.-

WALLERS 
V'LA L' VITRIER QUI PASSE. — Diveroh» 

Louis accuse son ovisjn Tonnoir Arsène d'avats 
brisé chez lui cinq carreaux d'une fenêtre. 

Tonnoir prétend que son adversaire serait las» 
même l'auteur du méfait. 

LA BIDOCHE. — Une enquête est ouvert» aa» 
sujet de la mise en rente de veaux dont la vtanda 
aurait été malsaine. 

La personne en cause prétend avoir seulement 
donné cette viande aux chiens. 

BECVRAaES 
LES .AMAZONES. — La famine Fornaut a ports 

plainte contre la veuve Debierre, qui, au coura 
d'une discussion, lui aurait porté un coup de cou» 
teau au visage. Des passants durent séparer tas 

La gendarmerie est saisis. 
FBOUVC 

UN BRUTAL'. — Désiré LernaUiie, vaantar m 
porté à la jeune Béra Marie 10 ans, des coupa 
de pied à la suite desquels elle a dû s'aliter, as
sez g-nèveraent blessée. 

Plainte a été portée par la famille. 

ARRONDISSEMENT DM DOUA) 

" " * _ A N i c n » 
ECRASEE PAR UN TOMBEREAU 

Une dame, veuve Galand, a été victima 
samedi, d'un grave accident 

Passant place Faàdberbc, cette dams as 
trouva engagée entre la locomotive du eha» 
min de far et un lombcrea ; chargé de la 
Verrerie de 1' « Union • , et le cheve! atteié" 
à ce véhicule aya-ct pris penr, sa cabra et 
renversa Mme jaland sur le s o i 

Les roues du tombereau lr' passèrent sus 
les jambes. 

La malheureuse femme fnt relevée paL" 
des passants et 1™!»-^'^-' cbez elle. 

M. le docteur Caffeaù, apçx. ; A loi donne* 
des soins, cons'ita qu'elle avait la jambe 
gauche fracturée et qu'elle portait une gras 
ve contusion & la jambe droite. 

Ces blessures exigeront de longs jours da 
soins. 

>• 

APERITIF DES ARTHRITIQUES 

Lm quart 
V I C H Y C E L E S T I N 8 

B A N I T O I » »» naraa 

PAS-DE-CALAIS 
CARVTM 

FIN DE LA GREVE DE L'IMPRïMERm 
PLOUVTER ET CHARTREUX 

M. le Maire de Carvin ayant été sollicité pour 
tenter un arrangement entre les parues, a cou» 
voqué à la Mairie les patrons et les ouvrier-, as. 
sistés de M. Masson, délégué de la section Ut» 
ic-ise de la Fédération du livre. 

Apres une discussion très courtoise, mais aussi 
très ardue, sain de cause est resté aux ouvrier*' 
qui obtiennent <a satisfaction sollicitée, c'estu-
dire la réduction da leu - journée de 10 heures S • 
9 heures 1/2: le temps de repos ainsi obtenu =.-it 
3 heures, sera déduit de la journée du lundi qut 
commencera ce jour, 1 heure plus tard pour a» 
nir 2 heures plus tôt. 

Les questions de détail ont été solutionnées au 
mieux des intérêts de tous. Le travail a été repris 
samedi matin. 

11 y a lieu de ae féliciter de ce résultat al 
promptement acquis, grâce à la bonne entent» 
e» à l'union des ouvriers et aussi k l'heureuss 
initiative prise par le Maire de Carvtn, M. Sou-
oez, & qui nous adressons toutes nos MUotta-
tions. 

BLEKDECQTTES 
BRISEURS DE CARREAUX. — Dam ta nuit 

de samedi a dimanche, entre minuit et une heure 
du matin, une bande de jeunes gens que ron U 
supposé être des conscrits n'ont rien trouvé da 
mi»ux pour se divertir que de lancer des brique» 
dans les fenêtres non muni»» de volets Plus de 
quarante vitres ont été brisées, ainsi qpe sur M 
Place une glace d'une valeur de 16 franc». 

Une enquête est ouvert». 
BRUAY 

HOMMAGE A BENOIT COVEf. sa 1 
fait connaître qu'une plaquette-ma.il. 
sée par le dévoué M. Paul Sculfcurt, _ 
offerte par ses nombreux amis, à Va mémoire dt 
Benoit Covez, le regretté directeur de « POrche» 
trina ». 

Cette plaquette est achevée et la posa en aura 
lieu sur la tombe du défunt, le dimanche S àsrû. 
à 11 heures du matin. « - » » . _ . _ , 

Tous les ami» du défunt sont mim»asas A «atai 
cérémonie. ^ ^ 

plaquette-ma.il

